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Mance Roy, Walter Savoie Geor- 
ges Saulnier, René Tremblay, 
Jean Thibault, EdgarTremblay 
Leo Verret. Albenie vignault.

1
MARCHE PKlltfllVILLE

TABLEAU D’HONNEUR'bert J. Paul Albert, Adelard Ar­
senault, Oscar Auffrey Arthur 
Babin, Redmond Balvin, Emile 
Blanchard, Léopold Boily, Camil­
le Bordage, Irenée Bouchard, Gé­
rard Boudreau, Willie Bourgoin, 
Oscar Bourque, Adolphe Cormier 
Camille Chiâsson, Amédée Cyr, 
Henri Cyr Gérard Daigle, Léo- 
nel Daigle, Gérard' Degrâce, Ed­
mond Delaney, Cléo Dewolf, Al­
bert Doucet!, Aurèle Doucet, Cléo

Les personnes âgées 
ont maintenant be-, 

soin d’un tonique
Elles devraient prendre le 
Father John’s Medicine

Les Ennemis d? l'Empire ІГ
COLLEGE DU

m SACRE-COEURSuite de la première page.
iv ]ih:s exact que I on puisse trouver peut-être sur la situation des 
cléments Migla.s et irançai.. au Nouveau-Brunswick Nous omet­
trons beaucoup de points d" ressemblance : ils n'en sont pas moins 
vrais.

EK
BATHURST OUEST, N. B.

Rue de l'Eglise
1er DEGRE.— Moïse Arse­

nault, Elmo Babin, Delphis Bou­
dreau, Réal Boudreau, Emile Bon 
cher, James Branch, Ernest Çyr,
Patrice Cyr, Gonzague Dai^le, Doucet, Charles DesJRgiins, Gé- 
Louis Daigle, Péa Daigle, Fran- raid Forest, Lorenzo i'renette, 
çois Devost, Henri Dobblestein, Gé ard Guimond, Manus Hennes- 
Ilector Doucet Réginald Dducet, sey. Albert i.aforge, Armand 
Albert Dumaresque, Raymond Lagacé, Paul Landry Henri La- 

Drisdelle, Arthur Dugitay, Paul plante, Georges H. Lauzier, Al- 
Ferland, Léonel Gagnon, Y von benie Leblanc, François Leblanc, 
Gallant, Jean Goudreau, Arthur Gérard Leblanc, Philippe Le- 
Gattvin, Augustin Gédéon, Frank Blanc. Gérard Leger, Edgar Le- 
Grcene, Cléo Haché, Clé Jaillat, vasseur, Albert Levesque, Luc 
Edouard Gomphe, Benjamin La- Levesque, Laurence Maltais,John 
void, Camille Leclerc Wilfrid McGrevv Honoré Marquis, Ar- 
Luce, Louis Morin , Onésime тяп'1 Martin, Georges Mazerol- 

Ouellet, Adrien Paquet,, J. Bap- lc- Auguste Miller, Leonide Na- 
tis .e Paquet, J. Marie Paquet, Pa- (^cnu> Gerald O Connel, Henri 
trice Pope, Arthur Richard, Ca- Pai]iard.’ . Emile Pelletier, Ed- 
mille Richard, Louis Robichaud, moud Pomer, Emery Poirier, Fi- 
Michel Rossignol, Conrad Roy, dele Poitras, J. Baptiste Philip­

pe, Leo Pouliot, Felicien Robi- 
chavd, Hérard Robichaud, Levi 
Robichaud, Gudson Roy, Eudes

Boeuf de l’Oueet 
Veau de Lait 
Agneau,
Saucisse,
Steak Haché (Hamburg)
Jan*ons
Bacon, etc..

Ouvrons notre histoire. En 1713, nous voyons l'Acadie mariée ц n>est _as
à l'Angleterre. Le beau tils, c’est-à-dire le peu oie Acadien, ne it- rare cjiez Jes
çi il pas un accueil tout à .ait bienveillant. Est ce vrai?-.. A-t-il la ЦКЙ-, à . .
lmti l de satisfaire ses d.ipi rse et est-il scelle par le n -uwau ''ЯР sentir las et
père? X. l'un ni l'autre. Qu’il, aime à l’anglaise, c’est-à-dire, qu'il A,. .. r I faibles et in-
préleie “seinient du Test" et soit désormais citoyen anglais sans , £ ,, ' capat,|es (je r£

: voilà la condition qu’on lui pose. ImpossibleI il aime et sister aux rhu
eut aimer sa langue française, sa re-tgion catholique, et celles-B иНщі. mes d£s u

seulement. Plusieurs siècles d'héroisrite ont gravé cette affection Я surviennent
dans son âme : il ne peut la changer ainsi. La même pression corn |es premiers
tinue, avec des recrudescences pariois terribles jusqu’à loi des éco- . frojds de
les en 1871. Et' après?....Plus de trois siècles donc il a dû vivre, tou- ver Leur é-
jour empêché dans ses amours, toujours contrarié. ч' «L. nergie physi-

Naturellement, dans de telles circonstances il devait perdre son > que est! sou-
ambition du jeune âge, son intérêt dans le développement du nou- vent dans un
veau patrimoine. Il en arriva ainsi. Peu à peu il perdit ambition, &•' triste #.
intérêt, initiative, au point de s'attirer les qualificatifs d'arriérés, ri, t
d'illett'rés. de..... . , ... pas retiré de leursa.iments la

Vous doutez peut-etre- qu il ait eu autrefois plus d ambition ‘omme de nutrition voulue, 
qu aujourd hui ? Lisez donc alors la période de notre histoire avant Ouand cela se produit' ils de- 
1750, et n'oubliez pas surtout de vous arrêter quelques moments de- yr^ent commencer aussitôt à 
vaut ces paroles de Moyse de Les Derniers, agent de Lawrence: dfe remède alimentaire
SU est un peuple qu, ait rappee 1 age dor tel que décrit dans V f(|rtifier ,eur ct pourl

, histoird, c étaient les anciens Acadiens. nourrir et enrichir leur sang.
Oui, il y a eu transformations, et de telles circonstances de- Ц Fattier John’s Medicine cou­

va,eut naturellement les effectuer. . stitue le meilleur tonique alimen-
Et Ion vient 1 accuser, comme on a fait aux Quebeco.s, d etre tairc et egt parfaitement sûr. II! 

lents a revetir 1 uniforme militaire pour défendre 1 Empire ; on vient nourrjt ,eg nerfs et les tissus du; 
і'accuser de ne pas aimer sa mere-patne ang aise quand depuis ^ eVreconstitue les forces de -
trois siècles, sciemment ou non, en travaille a le faire haïr? Vousi résistance de sonrte que l’orga- 
ne vous feriez pas aimer d'un chien en le maltraitant un tant soif nisme devient en mesure de reje- 
peu, et vous voudriez qu un peuple aime celui par qui il se croit mal- ter ,eg matières de rebut empoi- 
mené? Jamais : ce n'est pas naturel. Q l'on soumette n’importe quel) sonnées.-ц fait/ fonction de la-, 
groupe anglo-saxon à la domination française ou allemande pendant xatd douxr Nourriture sfric- 
cent ou deux cents an-, qu'un les traque comme on a fait aux Ata- tement pure. Garanti exempt de 
diens soit directement ou indirectement par un système scolaire ou droeues dangereuses.
autre chose qui enlève peu à peu sa langue et peut-être sa religion, |_______1 * •__________________ 1
ct vous étonnerez beaucoup les psychologues si, après ce temps, on u r1 плі ПТІЛМ Г\Г 
y trouve un fort patriotisme pour ie dominateur. Pourquoi ? Par- SvaLul/ljU » Iv™ lfb 
vc que, comme on vient de l'étudier da s le cas de notre cultivateur, CONDOLEANCE*'
pour faire aimer le foyer, la terre, ou la Patrie, il faut donner des sa- 
tisfactions. Que nos législateurs ne cherchent pas d’autres moyens, 
il n'y en a pas.

Que diriez-vous à un cultivateur qui, ayanf dans un petit bos- 
iiues un pommier ombragé pas des cninettes, vous communique­
s' it son intention de se débarrasser de cet arbre parce qu’il ne pro- 
Vnit presque iien? “Mais, mon ami,” serait votre réponse, “ce n’est 
pas la faute de votre pommier. Donr.ez-lui donc chance et vous 
verrez ; coupez quelques branches d'épinettes pour lui donner plus 
de soleil et d’air.” ,

Ainsi pour tout peuple, et le nôtre ne fait, pas exception. Afin 
c’a produire ci de donner satisfaction, il lui faut' lç grand, air de la 
liberté, il lui'faut le soleil de sa langue et de sa foi. Pourquoi ne 
pas l’essayer du moins? Il semble pourtant que trois siècles de- 
- raient suffire pour convaincre que la théorie d’“une seule langue, 
d'une seîile foi, d'un seul drapeau,” ne rapportera jamais d’écono­
mie dans not're province ?

Ab! mais il faudra couper quelques branches d’amour propre !
Voilà qui va faire mal quand depuis si longtemps elles, existent.

Personne ne le nie: mais c'est la condition nécessaire pour dé­
velopper dans notre peuple le patriotisme pour l’Empire. Que va- 
t-on faire? continuer d'accuser!

Voilà notre situation, voilà la vôtre, voilà celle de l’Empire, 
voilà les moyens d’y remédier.

Bien des points de ressemblance ont été omis : que tous ceux 
qui peuvent lire entre les lignes v pourvoient.

Acadiens, Anglais, Irlandais, légis.lateui^qui retranchez, 
difiez, ajoutez à nos lois, n'oubliez pas queT?s grandes causes de 
la décadence des empires provenaient du dedans : n’oubliez pas que 
tou jours les artisans de cette décadence ont été regardés comme des 
législateurs bien avisés, supnn-tés par la majorité, jusqu’au moment 
où tout s’est écroulé dans un irréparable monceau de ruines.

“Le Madawaskaien.”
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Tout ce que noua demendona «et 
de nous essayer. :t;l

іSi vous ne pouvez vèiür 
Téléphoné^ !
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Léandre Roy Wilfrid St Lau­
rent, Abel Violette.

Ilème DEGRE.— Abvarez Al-
LISEZ ET FAITÉâ$CtfRâi 

LE MADAWÀ8ÇA

і

. ,«h
Aі

,
;

C. N. R SERVICE DE TRAINS
EDMUNDSTON — QUEBEC 

(Heure de l’Atlantique)
Mardi, Jeudi & Samedi 2.40 a.m. Dép. Edmundston Arr. 2.30 a.m. Mercredi, Ven., & Dim.

“ “ 7.20 a.m. Arr. Monk Dép. 9.30 p.m. Mardi, Jendi & Samedi.
Heure de l’Est

Tous les jours, dim. exc. 6.45 a.m. Dép MonkArr. 8.30 p.m. Tous les jours, dim, exc.
“ “ .................... 11.15 a.m. Arr. Québec Dép. 3.45 p.m. ................. . “ “

Wagon-lits à buffet entre Edmundston et Québec. Ce wagon peut être occupé 
à Edmundston jusqu'à 8.00 a.m. et il est prêt à être occupé à 10.00 p.m.

EDMUNDSTON — MONCTON 
(Heure de l'Atlantique)

Lnudi, Merer. & Vendredi 6.00 a.m. Dép Edmundston Arr. 2.10 a.m. Mardi, Jeudi & Samedi 
“ “ “ 11.20 a.m. Arr. McGivney Dép. 9.05 p.m. Lundi, Merer. & Vendredi
“ “ “ 11.30 a.m. Dép. McGivney Arr. 8.55 p.m. “
“ “ “ 2.30 pan. Art:" Moncton Dép. 5.30 p.tfl.

Wagon-lits à buffet entre Moncton et Edmndston. Ce wagon peut être occupé à 
Edmundston jusqu’à 8.00 a.m. et il est prêt à être occupé à 100.00 p.m.

Le train part d’Edmundston pour St.-Léonard et Campbellton à 12.30 p.m. les 
Mardis, Jeudis et Samedis.

Le Train de Campbellton via St.-Léonard arrive à Edmundston à 6.45 p.m. les 
Lundis, Mercredis et Vendredis.
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Nous Averts 1 
TERIES de 
Nous Engra 

ries, l’A 
Nous Réparer 
Grand Soin. ] 
tisfaction, et

'

Extrait des minutes d’une as­
semblée de la Société l'Assomp­
tion tenue à Lamèque le 19 octo­
bre 1924

“Atfendu que la mort vient 
d’enlever à l’affection des siens 
M. Alphonse F. Haché de Haut- 
Lamèque, membre de cette suc­
cursale, nous les membres de la 
société nationale l’Assomption dé­

sirons exprimer aux confrère», 
Albert Haché et Jean-Paul Chias-’ 

président général, frère et 
beau-frère du défunt, l’assurance 
de notre entière sympathie.

Adoptée à l’unanimité.
Joseph S. Noel, prés.
A. E. Robichaud, sec-ar.-

le­ an

ed:
La Réparation

M. Edgar
30000000000000Q

/

■

oooooson,

THEij Ш

I .

8І< >ooooooooooooooooooooooobooocxx)oooooooooooooooooooooooooooooo(

PINE OZONE 5
l

то-

DESINFECTANT — ODORISANT — DEODORISANT

LA GRANDE PREPARATION SCIENTIFIQUE DU SIECLE
Actuellement en usage générale dans les meilleurs hôpitaux, couvents, collèges, salles pu­
bliques et autres établissement où l’on a souci de la propreté et de l’hygiène.
PINE OZONE est aussi recommandé forteihent par les plus hautes autorités sanitaires et 
on l’emploie avec avantage dans la maison comm sur la ferme, tant pour purifier l’air que 
pour détruire les germes de maladie et chasser les insectes nuisibles.
C’est surtout dans la chambre du malade que PINE OZONE a bien réellement saplace toute indiquée. 
PINE OZONE remplace avec beaucoup d’avantages tous les gallons de papiers parfumateure, et brû­
leurs de toutes sortes.

Le plus G
-

Lewooooôoboèobooooj' ■ОС ХХХХЮСО-ЗС^ООООО:
Qualité

Confiance
Compétance
Efficacité 0I

і DE LA BELLE
PAPETERIE POUR LA CHAMBRE DE MALADE ■PINE OZONE a ceci de particuliçr, c’est qu'il s’assimile facilement avec l’air qu’il purifie, et chasse tou­

tes les impuretés qui peuvent s’introduire dans les moindres recoins. ~
Comme désinfectant, PINE OZONE est unique. Aussi l’emploie-t-on avec beaucoup d’avantage dans les

l

15 à 35cTABLETTES à écrire HJ
Dans il chambre du malade, alors que la fièvre finit par changer la température, PINE OZONE agit à U 

fois comme agent purificateur, désinfectant déodorant.
Bref, PINE OZONE est indispensable dans la petite pharmacie de famille, tout comme dans la cuisitie et 
dans les dépendances.

25c à $2.00BOITE de Papier à léttremm y
У) Le papier “TRESOR” différent des autres, 24 feuilles et en- 
<; vcloppes.

Papier fini kid, avec bord doré et “rippled”, marque GAGE, 
24 feuilles et enveloppes .................................................. $1.15

■g л AUTRES USAGES DIVERS *
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*"PINe OZONE sert également à bien d’autres fins:
POUR ІА TOILETTE, alors qu’il adoucit lîeau et a parfume agréablement.
POUR LE NETTOYAGE DES VITRE»’qu’il fait reluire d’avantage.
CONTRE LES MOUCHES, PUNAISESf COQUERELLES ETC.
POUR FINS-VETERINAIRES, dansja désinfection des étables, écuries, poulailler 
Chaque bouteille d- PINE OZONE est'empaquetée accompagnée d'une circulaire explicative décrivant au 
long les divers usages de PINE OZONE et ses diVer' modes d’emploie.

....... 60c la boîte FvPapier toile HOLLANR,

Paptër à correspor lance pour mé--leurs, très belle valeur
90c la boîte *, etc.

.pour ........................ ............

Enveloppes bleues en toile,
F.nveloppes fini toile .......

Plumesréservoires "PARKER” tout un nouvel assortiment 
votre choix de $2.75 à $7.00.

te
10c le paquet 
15c le paquetT

Я
PINE OZONE est en vente par -

J' B. MICHAUD, Edmundston, N.B - * Mm
%/STEVENS BROS8- SEULS FABRICANTS ET DISTRIBUTEURS

La Compagnie Pannonia Ltee.
1 et 3 rue Sous-le-Cap — QUEBEC, Can.

/8 ■

» les PHARMACIENS DE CONFIANCE

EDMUNDSTON, N. B.

Votre désir 
Lea bas prix.

xxxxxxxxxwoootxwj

Notre devise:
Les meilleures drogues
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